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L’athlète paralympique poursuit son entraînement

RIEN N’ARRÊTE  
YVES BOURQUE !
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#courtierCHABOT

Une relation qui 
rapporte !

Dany  Chabot
Courtier immobilier résidentiel et commercial

 819 244‑9598   819 372‑4555 >
2
0
3
5
8
-2

3650, boulevard Bécancour, Bécancour | 819 298-2868

POUR UN SERVICE ASSURÉ ET UN VASTE CHOIX VENEZ CHEZ GENTILLY FORD

Vous payez ce que 
nous payons

en cours
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On en a long  
à dire sur  

les avantages  
d’annoncer  
avec nous. 

Communiquez avec  
votre représentant  

pour en savoir plus : 

VOUS Y GAGNEREZ  
À TOUT « COU »!

819 379-1490

www.lecourriersud.com
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 MARIE-EVE  VEILLETTE 

meveillette@icimedias.ca

BÉCANCOUR. Le  Centre de la petite 
enfance  Chez-Moi  Chez-Toi ( CPE-BC) 
ouvrira deux nouvelles installations 
à  Bécancour en 2025. Situées dans 
les secteurs de  Sainte-Gertrude et de 
 Sainte-Angèle- de-Laval, elles permettront 
d’offrir 101 nouvelles places en garderie.

À  Sainte-Gertrude, 21  places seront ren-
dues disponibles. Le service de garde prendra 
place dans une partie des locaux de la  Coop 
 Santé. «  On a acquis environ la moitié des 
locaux de l’ancienne  Coop, soit la partie où il 
y avait les médecins auparavant. Eux, ils ont 
encore le côté gymnase avec les bureaux et les 
services de proximité », mentionne la directrice 
générale du  CPE-BC,  Danièle  Laprise, précisant 
que la transaction s’est concrétisée durant la 
première semaine d’août.

L’aménagement des locaux commencera à 
l’automne et si tout se déroule comme prévu, 
l’ouverture officielle de la nouvelle installation 
devrait avoir lieu en avril 2025.

«  Il faut tout refaire, à commencer par sépa-
rer tout le système mécanique, l’électricité… », 
indique  Mme  Laprise. «  Puis, il faut s’assurer de 
mettre les locaux aux normes, selon les règle-
ments du ministère de la  Famille. »

L’établissement sera doté d’une salle multi-
fonctionnelle, d’une cuisine, d’un bureau et de 
trois locaux pour les enfants : un pour les pou-
pons de  0-18 mois (cinq places) et deux pour 
les groupes multiâges (huit places chacun). Le 
projet représente un investissement de plus de 
1,6 M$.

Six postes seront à pourvoir (éducatrices, 
cuisinière et entretien). Le recrutement débu-
tera très bientôt.

Du côté de  Sainte-Angèle- de-Laval, la nou-
velle installation sera située tout près de la 

future école et de la tour d’eau, sur le  Plateau 
 Laval. Ce sera une construction flambant neuve 
offrant 80 places.

«  Il y aura 11 groupes, dont quatre groupes 
de poupons. La bâtisse devrait être prête pour 
septembre 2025. Elle sera faite par le groupe 
 Fournelle  Co, avec qui on a conclu un partena-
riat. On est rendu à l’étape des plans prélimi-
naires », détaille  Danièle  Laprise.

La directrice générale souligne également 
à grands traits le caractère novateur de cette 
future installation. « C’est un projet qui sort des 
standards habituels, puisque ce sera une instal-
lation préfabriquée. On a obtenu l’autorisation 
du ministère de la  Famille pour aller de l’avant. 
C’est une première au  Québec. »

L a  n o u v e l l e  i n s t a l l a t i o n  d e 
 Sainte-Angèle- de-Laval représente un inves-
tissement de près de 3,9 M$. Elle créera 
22 emplois (éducatrices, cuisinière, entretien, 
administration).

Une partie de la Coop Santé de Sainte-Gertrude 

sera convertie en service de garde (installation 

du CPE-BC Chez-Moi Chez-Toi). (Photo Marie-Eve Veillette)

101 nouvelles places en garderie  
à Bécancour en 2025

Le  Festifeu 
accueille plus  
de 50 exposants 
ce  week-end
 MARIE-EVE  VEILLETTE 

meveillette@icimedias.ca

NICOLET. Le  Festifeu est de retour à  Nicolet, ce 
samedi 24 et dimanche 25 août. L’événement, 
qui en est à sa troisième édition, prendra place 
à la plage du  Port-Saint-François.

Pour l’occasion, plus de 50 exposants agroa-
limentaires seront présents. Ils accueilleront les 
visiteurs de 11 h à 23 h le samedi et de 11 h à 16 h 
le dimanche.

Sur place, il y aura plus de 30  kiosques de 
sauces piquantes, 11 kiosques de  BBQ et au moins 
quatre microbrasseries et distilleries pour satis-
faire les goûts de chacun. Il y aura également des 
options végétariennes et véganes, des cocktails 
sans alcool ainsi que des kiosques de limonades.

Diverses activités et prestations musicales pour 
toute la famille figurent également au menu. Par 
exemple, des ateliers culinaires seront présentés 
par la championne de  MasterChef  Québec (Sandra 
 Plourde). Les enfants pourront quant à eux profiter 
de jeux dans le sable, de mascottes, de crème gla-
cée, de queues de castor et de maquillage.

Aussi, puisque la sauce piquante est en vedette, 
une quinzaine d’amateurs s’affronteront lors d’un 
concours de dégustation présenté le samedi, à 
17h. Le lendemain, vers 15h, le champion mondial 
actuel des mangeurs de piments forts tentera de 
son côté d’établir un record  Guinness.

Pour connaître l’horaire détaillé, il suffit de visi-
ter le festifeu.com.

ACTUALITÉS

533, rue Mgr Provencher, Nicolet  J3T 1H3 
819 293-2430

Massothérapeute
Kinésithérapie
Orthothérapie
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RÉSERVEZ
DES MAINTENANT

819 371-5831

1er mois
GRATUIT

5 ½  - 4 ½ - 3 ½

DISPONIBLES
POUR MARS 2025

PHASE 2
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 MARIE-EVE  VEILLETTE 

meveillette@icimedias.ca

 SAINT-LÉONARD-D’ASTON. Près de deux 
kilomètres de conduites souterraines sont en train 
d’être remplacées à  Saint-Léonard-d’Aston. Les tra-
vaux sont en cours depuis juin et se poursuivront 
une bonne partie de l’automne.

«  Nos bassins avaient atteint la limite de leur capa-
cité pour les eaux usées. Avec ces travaux, on séparera 

le pluvial du sanitaire. Parce qu’avant, on traitait l’eau 
de pluie, qui était déversée dans nos égouts. Là, elle ira 
dans la rivière. Ça nous permettra de desservir environ 
80 nouvelles unités dans la municipalité », souligne le 
maire  Laurent  Marcotte.

C’est le cœur de  Saint-Léonard-d’Aston qui est en 
chantier. On parle de la rue de l’Exposition, à partir de la 
lumière de la route 155, jusqu’à l’école secondaire (ter-
rain de tennis), puis de la rue  Germain jusqu’au bout de 
la rue  Dubé, parallèle à la voie ferrée. Les conduites des 
rues  Vincent et  Lamothe seront aussi refaites.

Des travaux de prolongement des services d’aque-
duc et d’égout domestique sur la rue  Doucet, sur une 
longueur approximative de 300 mètres, figurent aussi 
au projet. «  On ira y desservir huit terrains. Ils sont dans 
le périmètre urbain, mais ne sont pas encore branchés 
au réseau municipal. Ça fait 30 ans que les travaux 
sont censés être faits. Ils seront réalisés cette année », 
se réjouit le maire.

Il souligne que les travaux respectent l’échéancier 
prévu. «  Ceux du 9e rang (rue de l’Exposition) doivent 
être terminés pour le 24 septembre. Les autres se 
poursuivront jusqu’en novembre. Autour du 24 août, 
les équipes entreront dans la rue  Germain. »

L’ensemble des travaux est évalué à 11 M$. 
Toutefois, la municipalité a pu obtenir de l’aide 
financière pour les financer et ainsi réduire la fac-
ture. «  On était admissible à diverses subventions 

parce que notre réseau arrivait en fin de vie », indique 
M. Marcotte.

Évidemment, une fois que les conduites seront 
remplacées, la structure de la chaussée et sa surface 
seront refaites.

PLACE À LA CONSTRUCTION 
IMMOBILIÈRE

Dès la fin des travaux, la municipalité sera bien en 
selle pour desservir convenablement sa population 
et les nouvelles constructions, dont plusieurs sont en 
cours et à venir.

Le plus gros projet de développement est celui 
autour du lac municipal, situé sur l’ancien terrain de 
l’usine  Commonwealth  Plywood et piloté par  Gestion 
 Fauvel (Le  Zéa –  Espace collectif). Le projet comporte 
quatre immeubles de 12 logements, ainsi que huit 
immeubles de six logements, pour un total de 96 nou-
velles unités d’habitation. Trois des huit immeubles de 
six logements sont déjà construits. Un quatrième sera 
érigé à l’automne, mentionne  Laurent  Marcotte.

«  Tout le tour du lac va être ceinturé », rappelle le 
maire. «  Nous, à la municipalité, on s’occupe d’aména-
ger l’espace autour du lac. On vient d’ailleurs de finir 
la plantation d’arbres, d’arbustes et de végétaux, pour 
une somme de 35 000 $. »

D’autres constructions sont aussi prévues du 
côté de la rue  Bérubé. Le promoteur y a mis en vente 

16  terrains, l’an passé. Il n’en resterait que deux à 
vendre, selon le maire.

Enfin, sur la rue  Principale, où étaient situés le club 
de croquet et l’ancienne épicerie, un promoteur a 
bâti quatre logements. «  Ils seront disponibles en sep-
tembre », affirme M. Marcotte.

D’AUTRES AMÉLIORATIONS
La municipalité profitera par ailleurs de ce 

renouveau pour entreprendre d’autres travaux 
d’amélioration.

« À partir de l’école secondaire, on fera un petit 
sentier piéton », nomme le maire  Marcotte. «  Le  Centre 
de services scolaire de la  Riveraine nous a laissé une 
parcelle de terrain entre le terrain de balle, le terrain 
de soccer et le fossé. Il sera réalisé à cet endroit et ira 
jusqu’à l’imprimerie. »

Un stationnement sera aussi construit à l’entrée 
du parc menant au lac municipal. «  On va y installer 
deux bornes électriques, un bloc sanitaire et un casier 
contenant six vélos électriques que les gens pourront 
louer à l’aide d’une application, à partir de leur appareil 
intelligent. »

En matière d’économie d’énergie, toutes les 
lumières de rues seront remplacées. «  On passe au  DEL 
dans toute la municipalité. Ça va coûter environ 80 000 $, 
mais il y a un bon retour sur l’investissement. On devrait 
économiser environ 1300 $ d’énergie par mois ».

Le coeur de Saint-

Léonard-d’Aston est 

en travaux et il le 

demeurera jusqu’à 

tard cet automne. 

(Photo Marie-Eve Veillette)

Saint-Léonard-d’Aston  
prépare sa croissance

Dépôt légal :  Bibliothèque  Nationale du  Québec. Toute reproduction des annonces ou informations, en tout ou en partie de façon officielle ou déguisée est interdite sans la permission écrite du directeur général. Le journal Le 
Courrier Sud ne se tient pas responsable des erreurs typographiques pouvant survenir dans les textes publicitaires mais il s’engage à reproduire uniquement la partie du texte où se trouve l’erreur. La responsabilité du journal et/ou du 
directeur général ne dépassera en aucun cas le montant de l’annonce. Les articles publiés dans le journal  Le Courrier Sud sont sous la seule responsabilité des auteurs et la direction ne partage pas nécessairement les opinions émises.

POUR NOUS JOINDRE
6925, rue Dalpé, bureau 200
Trois-Rivières, Qc, G9A 5C9
Tél. : 819 379-1490
Annonces classées : 1 866 637-5236 
www.lecourriersud.com
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JOURNÉES D'ADHÉSION

690, MGR-PANET, LOCAL 106
NICOLET (QUÉBEC) J3T 1W1 8 1 9  2 9 3 - 5 9 5 8

Lundi le 26 août de 9h30 à 16h30
Mercredi le 28 août de 9h30 à 17h30
Vendredi le 30 août de 9h30 à 16h30

*Ouvert sur l'heure du dîner.*

BIENVENUE
À TOUTES !

Mesdames ! Votre centre de femmes tiendra
bientôt ses journées d'adhésion.

690, MGR-PANET, LOCAL 106
NICOLET (QUÉBEC) J3T 1W1

819 293 -5958

JOURNÉES D’ADHÉSION
Mesdames !  Votre centre de femmes 

tiendra bientôt ses journées d’adhésion.

•  Lundi le 26 août de 9 h 30 à 16 h 30

•  Mercredi le 28 août de 9 h 30 à 17 h 30

•  Vendredi le 30 août de 9 h 30 à 16 h 30

*  Ouvert sur l’heure du dîner. *
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STÉPHANIE  PARADIS 
sparadis@icimedias.ca

BÉCANCOUR. Le  Centre auditif  AudiSon s’ins-
tallera dans le complexe commercial situé dans 
le domaine  Godefroy. La nouvelle clinique, qui 
sera la neuvième de l’entreprise et la deuxième au 
 Centre-du-Québec, devrait ouvrir en septembre 
prochain.

AudiSon est une clinique d’audioprothèse. «  On 
s’occupe de tout ce qui a trait à l’audition de nos 
patients, que ce soit des services d’appareillage, d’ac-
compagnement ou d’évaluation », explique  Amélie 
 Smith, audioprothésiste propriétaire et présidente 
d’AudiSon.

«  On travaille aussi avec des partenaires indépen-
dants, comme des audiologistes et des médecins 
 ORL, ce qui nous permet de nous occuper des oreilles 
de nos patients de A à Z. S’ils ont des questions pour 
leurs oreilles, on est là pour eux !,  ajoute-t-elle. On est 
aussi en mesure de les guider à travers, j’oserais dire, 
les dédales de la santé ! »

Le noyau d’AudiSon est formé d’une équipe de 
14 audioprothésistes. À  Bécancour, c’est  Frédérique 
 Lauzé qui sera responsable de la clinique, en compa-
gnie de sa mère,  Patricia  Gagnon, deux audioprothé-
sistes et employées de longue date.

«  Frédérique est une jeune femme qui est tombée 
en amour et qui voulait déménager, mais qui ne vou-
lait pas quitter la famille  AudiSon. On a donc regardé 
le marché de  Bécancour et déterminé qu’on serait en 
mesure d’y compléter l’offre de service, révèle  Amélie 
 Smith. Cela nous permet donc de poursuivre notre 
expansion et notre mission de bien servir les gens, tout 
en permettant à  Frédérique de poursuivre ses rêves ! »

AudiSon compte également une unité mobile qui 
se déplace afin de faire de la prévention et du dépis-
tage auditif gratuitement. «  On veut être proche des 
gens. Les appareils, c’est un prétexte pour prendre 
soin des gens, et c’est pour cette raison qu’on fait beau-
coup de terrain », explique  Mme  Smith. La clinique offre 
aussi des conférences, des ateliers et des formations, 
notamment pour sensibiliser sur la santé auditive et les 
bonnes pratiques.

«  Souvent, les gens ne se rendent pas compte 
qu’ils ont une perte d’audition. Ça s’installe lentement 
et graduellement, et les gens attendent souvent trop 
longtemps avant de consulter. C’est méconnu, la 
santé auditive », croit  Mme  Smith. On pourrait un peu 
comparer l’habitude des  Québécois à consulter des 
optométristes par prévention dès le jeune âge à celle, 
presque inexistante, des oreilles. «  Pour les oreilles, les 
gens n’ont pas du tout le même réflexe, mais il faudrait 
inclure des évaluations auditives dans notre routine », 
lance  Amélie  Smith.

 « Les gens attendent souvent trop 
longtemps avant de consulter. 
C’est méconnu, la santé auditive »

 - Amélie  Smith

Mme  Smith ajoute que les dépistages auditifs pour 
les adultes de 18 ans et plus sont gratuits dans leurs 
cliniques, et qu’il s’agit d’une porte d’entrée plus simple 
dans les suivis de santé auditive que les évaluations 
auditives complètes.

La  Ville de  Bécancour a accordé une aide financière 
d’un maximum de 50 000 $ conformément au  Plan de 
soutien aux entreprises de la  Ville, dans le contexte 
d’une relance économique, à  AudiSon  Smith  Gagnon 
et  Lauzé. «  Honnêtement, on était vraiment épatés de 
voir que la  Ville avait à cœur de favoriser l’arrivée des 
nouveaux commerces. On est très contents ! C’est sûr 
que ça donne un coup de pouce », conclut  Amélie 
 Smith. L’investissement pour la location, les amélio-
rations locatives et l’achat d’équipement avoisine les 
350 000 $ pour la nouvelle clinique de  Bécancour.

Nouvelle clinique de soins auditifs à Bécancour

AGENDA COMMUNAUTAIRE

 ■   La  Collective des femmes 
de  Nicolet et  Région

  La  Collective des femmes tiendra 
bientôt ses journées d’adhésion. Venez 
découvrir votre centre de femmes ! 
 En venant à nos journées d’adhésion, 
vous pourrez devenir membre et ainsi 
avoir le bonheur de recevoir en main 
propre notre belle programmation de 
l’automne 2024. Voici l’horaire : lundi le 
26 août de 9 h 30 à 16 h 30, mercredi le 
28 août de 9 h 30 à 17 h 30 et vendredi 
le 30 août de 9 h 30 à 16 h 30. Notez que 
le centre est ouvert sur l’heure du dîner 
lors des journées d’adhésion. Venez 
nous rencontrer au 690,  Mgr  Panet, local 
106 à  Nicolet. Pour nous rejoindre : 
819 293-5958 ou 1 855 293-5958. 
Bienvenue à toutes !

 ■   Association de la fibromyalgie 
 Mauricie/ Centre-du-Québec

  Yoga sur chaise en virtuel, du 
10 septembre au 3 décembre de 19 h à 
20 h par  Nathalie  Longtin. Coût pour les 
membres : 65,00 $ pour les 13 semaines.

  Création littéraire avec  La  Fenêtre en 
présentiel (108 boul.  Ste-Madeleine) 
et/ou en virtuel, du 3 septembre au 
17 décembre de 10 h 30 à 12 h 30 ou du 
5 septembre au 19 décembre de 17 h 45 
à 19 h 45. Coût pour les membres : 
45,00 $ pour les 16 semaines.

   Yoga (débutant) du 17 septembre 
au 19 novembre de 17 h 20 à 18 h 20. 
Coût pour les membres : 75,00 $ pour 
les 10 semaines. Inscriptions pour 
toutes ces activités : 819 371-1458 ou 
1 866 371-1458.

Usine Vale 
Bécancour

Séance d’information :

Métaux de Base Vale vous invite à découvrir  

les résultats préliminaires de son étude  

d’impact pour son projet d’usine de sulfate  

de nickel à Bécancour.

Posez des questions et faites-nous part de 

vos commentaires. Votre opinion compte!

Auberge Godefroy, salle Louisbourg

Le mercredi 28 août | 17h à 19h

(une présentation débute à 17h30)

Nous avons hâte de vous rencontrer!

www.valebecancour.ca
Veuillez noter que nous 

n’acceptons pas de curriculum 

vitae pour le moment.
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MARIE-EVE VEILLETTE 

meveillette@icimedias.ca

FORTIERVILLE. La municipalité de 

Fortierville a inauguré mercredi son service 

de garde éducatif en communauté. Il pourra 

accueillir 12 enfants. 

C’est dans le chalet des loisirs, à proximité de 
l’église et de la patinoire du village, que le service 
prend place. Pour l’instant, une éducatrice prend en 
charge six enfants. À compter de janvier, si tout se 
déroule comme prévu, une deuxième éducatrice 
s’ajoutera, ce qui permettra d’accueillir six autres 
enfants de 0 à 5 ans dans le local.

Le projet vient répondre à un besoin criant 
dans la région, puisqu’au cours des deux der-
nières années, deux services de garde privés 
ont fermé leurs portes dans la municipalité, 
laissant plusieurs familles sans service pour 
leurs enfants. 

C’est lorsque l’organisme La Clef de la Galerie 
a quitté le chalet des loisirs pour s’installer ailleurs 
que le conseil municipal a eu l’idée d’utiliser le local 
vacant pour y instaurer un service de garde éducatif 
en communauté. Le 24 octobre 2023, le ministère 
de la Famille approuvait sa demande de projet-
pilote et le dossier a cheminé en collaboration avec 
le Centre de la Petite Enfance Chez-Moi Chez-Toi et 

Bureau Coordonnateur de la garde en milieu familial 
(CPE-BC).

« On a travaillé vraiment très fort pour aménager 
le local et en faire un local convivial et sécuritaire, qui 
respectait les normes », souligne la mairesse Julie 
Pressé. Un coin cuisine et une section table à langer 
ont été aménagés, le recouvrement de plancher a 
été refait et une thermopompe a été installée pour 
assurer le confort des enfants. Aussi, le local ne com-
munique plus avec le reste du bâtiment et détient sa 
propre salle de bain. 

Les travaux d’amélioration ont débuté l’au-
tomne dernier. Ils représentent un investissement 
total d’environ 30 000$, dont 25 000$ ont été finan-
cés à l’aide du Fonds région et ruralité volet 2 de la 
MRC de Bécancour.

« Vous savez, à la MRC, on voit passer beau-
coup de projets. Investir 25 000 $ dans un service 
de garde, je pense que c’est vraiment un plus », 
mentionne le préfet Mario Lyonnais. « Grâce à ce 
projet, les parents n’auront pas besoin de parcou-
rir plusieurs dizaines de kilomètres pour bénéfi-
cier d’un service de garde. Fortierville donne la 
chance à des parents d’avoir un service de garde 
près de chez eux, dans leur milieu. Ça va faire une 
différence. »

La responsable du service de garde éducatif, 
Emmy Bélanger, accueillera les enfants de son 
groupe dès lundi. « C’est un immense bonheur pour 
moi d’ouvrir les portes de l’Arche des tout-petits aux 
familles de Fortierville. Étant moi-même maman 
monoparentale d’un petit garçon de trois ans, je suis 
heureuse d’avoir l’opportunité de concilier travail et 
famille tout en offrant à d’autres parents la possibi-
lité de voir leur enfant évoluer dans un environne-
ment sain », témoigne-telle, reconnaissante de la 

confiance que le Bureau Coordonnateur du CPE-BC 
Chez-Moi Chez-Toi lui accorde.

«UN BON INVESTISSEMENT»
Lancés par le ministère de la Famille en 2022, les 

projets-pilotes de service de garde éducatif en com-
munauté visent à permettre à des responsables de 
service de garde éducatif (RSEG) reconnues par un 
bureau coordonnateur d’offrir leurs services ailleurs 
que dans leur propre résidence, notamment dans 
un local fourni par une municipalité. C’est le député 
de Nicolet-Bécancour, Donald Martel, qui a apporté 
l’idée à son gouvernement lors d’un caucus, après 
que le maire de Sainte-Cécile-de-Lévrard, Simon 
Brunelle, lui ait signifié son désir de mettre l’ancien 
hôtel de ville à la disposition d’éducatrices en garde-
rie, en formule « location ».

« Lors de la pandémie, beaucoup de services de 
garde en milieu familial ont définitivement fermé. Il 
fallait trouver des solutions, et j’ai apporté la formule 
de Simon au caucus. Ça a permis la mise sur pied 
des projets-pilotes de service de garde éducatif en 
communauté. Les deux premiers qu’on a annoncés 
au Québec ont été dans Nicolet-Bécancour, soit à 
Grand-Saint-Esprit et à Saint-Zéphirin. Ici, ça doit 
être le quatrième ou le cinquième  », rappelle le 
député Martel.

Il a d’ailleurs profité de l’inauguration du service 
de garde éducatif en communauté de Fortierville 
pour rappeler aux municipalités que la formule est 
un bon investissement, surtout avec les opportuni-
tés de développement économique extraordinaires 
qui s’en viennent sur notre territoire. « Il faut être 
prêt par rapport à ça, ce qui implique entre autres 
qu’on soit capable de bien accueillir des familles. Et 
pour ce faire, ça prend des places de garde. »

De gauche à droite, on reconnaît Mario 

Lyonnais (préfet de la MRC de 

Bécancour), Marie Diane Ngom 

(présidente du conseil d’administration 

du CPE-BC Chez-Moi Chez-Toi), Emmy 

Bélanger (RSEG), Julie Pressé (mairesse 

de Fortierville) et Donald Martel (député 

de Nicolet-Bécancour). (Photo Marie-Eve Veillette)

Fortierville inaugure son service de garde 
éducatif en communauté

Prix régulier : 109,95 $

99,95 $pour une voiture

   taxes+

200, rue Vachon, Trois-Rivières (QC)  G8T 1Z7   |   (819) 840-2855

Prenez rendez-vous en ligne sur

antirouillechamplain.com
et économisez 3 $ de plus.

Obtenez un rabais de 10 $
jusqu’au 30 août

Promotion d�été
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*PROMOTION 
CHARGEUR GRATUIT

• 58 forces, 4x4, diesel, 
transmission à vitesse 12x12

• Aussi disponible en version 45 
ou 50 forces, avec cabine, avec 
transmission HST

NS6010NS6010
À VITESSE SANS CABINEÀ VITESSE SANS CABINE

Avec vous depuis plus de 55 ans ! 
101, boul. Est, Maskinongé  

819 227-2245819 227-2245
yvon.gagnon@equipementsgagnon.ca 

www.equipementsgagnon.ca

«  Le seul concessionnaire reconnu au  Québec certifié pour la 16e année consécutive »

*Offre valide sur certains modèles jusqu’au 31 août 2024. Ne peut pas être combiné avec d’autres offres. Rabais et/ou financement basé sur l’achat d’équipements neufs définis dans la promotion. Financement sujet à 
l’approbation du crédit.Certaines conditions s’appliquent. Détails en magasin. EX. :  Pour une transaction de 24 000 $, un acompte de 4000 $ sera versé et un montant de 20 000 $ pourra être financé à un taux de 0 %/60 mois, 
les paiements s’établiront à 333.33 $/mois. **Les prix/rabais affichés sont en dollars canadiens, des frais additionnels tels que taxes transport, montage, livraison pourraient s’appliquer. Photos à titre indicatif.

Programme d’excellence 

des concessionnaires.

FINANCEMENT

0%*

JUSQU’À 84 MOIS 

OU  PROMOTION 

 CHARGEUR 

GRATUIT* !

FINANCEMENT

0%*

JUSQU’À 84 MOIS 

OU  PROMOTION 

 CHARGEUR 

GRATUIT* !

SÉRIE CK20SÉRIE CK20
SÉRIE CSSÉRIE CS
21 À 25 FORCES21 À 25 FORCES

• Moteur diesel
• Transmission HST
• 4 roues motrices
• Options de tondeuse
• Chargeur avant
• Excavatrice arrière

• 25 à 40 forces
• Moteur diesel
• 4 roues motrices
• Avec ou sans cabine
• Transmission à vitesse ou HST

PROFITEZ DE NOS INCROYABLES PROMOTIONS

 d’été ! d’été !
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vtheriault@pais.ca  819-294-6020 poste 206www.pais.ca

Vous voulez
améliorer la gestion
de votre équipe
interculturelle ?
Le PAIS est là pour accompagner votre
entreprise afin de faciliter l’intégration
de vos employés issus de l’immigration.

Développement des compétences en gestion de la diversité culturelle
Grâce au soutien financier du ministère de l’immigration de la Francisation et de l’Intégration, le PAIS a créé un 
atelier pour le développement des compétences en gestion de la diversité culturelle. Vous en apprendrez plus 
sur l’adaptation culturelle, des stratégies gagnantes pour une communication efficace avec vos travailleurs et 
des astuces pour une intégration réussie en entreprise.

Fiches sur les pays
De plus, le PAIS a développé des fiches informatives sur différents pays afin de vous aider à mieux comprendre 
le pays d’origine de vos travailleurs. Vous pourrez rapidement en apprendre plus sur la culture, l’histoire et les 
valeurs du pays.

Service d’interprétariat
Pour aider les entreprises de la région, le PAIS offre maintenant un service d’interprétariat selon vos
besoins.

Gratuit

Gratuites

Contactez le PAIS pour connaître les tarifs et modalités qui s’appliquent.

Par Teams ou en présentiel

Fiches disponibles sur demande

Selon vos disponibilités
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Une  Fromagerie  Victoria  
à  Nicolet
NICOLET. Une succursale de la  Fromagerie 

 Victoria s’installera bientôt à  Nicolet. 

L’ouverture officielle est prévue pour la fin du 

mois de novembre prochain.

Elle sera située au 1459, boulevard 
 Louis-Fréchette, dans un local de 2800 pieds car-
rés qui comptera 82 places assises. Une terrasse de 
48 places y sera aussi aménagée.

Le nouvel établissement servira des déjeuners, 
des dîners et des soupers. Le menu proposera une 
grande sélection de plats, dont des poutines et 
des burgers gourmets.

Une crèmerie et une boutique maison feront 
aussi partie de l’offre aux clients. La boutique offri-
ra les produits phares de la  Fromagerie  Victoria, 
tels que sa populaire sauce italienne et une variété 
de fromages, dont du fromage en grains frais tous 
les jours. De plus, un service au volant sera dispo-
nible pour ceux qui souhaitent une alternative 
rapide et accessible.

Il s’agira de la 26e  succursale de l’entre-
prise et de la quatrième franchise de  William 
 Plante, qui détient celles de  Trois-Rivières, 
 Cap-de- la-Madeleine et  Berthierville. À  Nicolet, il 
sera copropriétaire de la franchise avec son associé 

principal  David  Ouellette, ainsi que  Charles  Alarie 
et  Natasha  Landry.

«  Pour nous, ouvrir une succursale à  Nicolet 
était un complément naturel. Nous connaissons 
bien la région et avons identifié un réel besoin à 
combler. On souhaite que  Fromagerie  Victoria 
devienne le restaurant de référence. Que ce soit 
pour un repas de fin de soirée, une crème glacée 
après un match de soccer, ou pour venir chercher 
des produits de la boutique maison, on peut 
répondre à une grande variété de besoins », sou-
ligne  William  Plante.

Une trentaine de postes sont à combler. Les 
intéressés peuvent déposer leur candidature via 
la section  Emplois du site web de  Fromagerie 
 Victoria.

Rappelons que la  Fromagerie  Victoria a été 
fondée à  Victoriaville en 1946. C’est en 1988 que 
 Florian  Gosselin et  Youville  Rousseau achètent 
l’entreprise et ajoutent un restaurant au concept.

Depuis quelques années,  Marc-André 
 Gosselin, fils de  Florian, a repris la direction de 
l’entreprise. La bannière compte trois restaurants 
corporatifs et 23 franchises. D’autres sont à venir 
dans les prochaines années. (MEV)

ABONNEZ-VOUS 

à notre infolettre   
pour ne rien manquer  

de vos nouvelles locales.

S’ABONNER

lecourriersud.com

>HM_PUB_INFOLETTRE_4X73_CS

Vous croyez qu’apprendre à nager est trop 
difficile après un certain âge ?  Sachez qu’il 
n’en est rien !  En vérité, ce�e ac�vité offre 
de nombreux avantages aux jeunes comme 
aux moins jeunes. Voici quelques bonnes 
raisons de vous lancer, peu importe à quelle 
étape de votre vie vous vous situez !

ENTRETENIR LA SANTÉ PHYSIQUE
La nata�on sollicite tous les groupes de 
muscles, ce qui améliore la santé cardiovas-
culaire, la force et la souplesse. Contraire-
ment aux exercices à fort impact, elle mé-
nage en outre les ar�cula�ons, ce qui en 
fait un choix idéal pour les aînés.

FAVORISER LE  BIEN-ÊTRE MENTAL
Nager contribue à réduire le stress, l’anxié-
té et les symptômes de la dépression. En 
effet, l’eau procure souvent un sen�ment 
de calme et de détente, offrant un mo-
ment de répit bienvenu face aux pressions 
du quo�dien. Par ailleurs, surmonter ses 

peurs et sor�r de sa zone de confort, le cas 
échéant, renforce la confiance en soi.

SOCIALISER
S’inscrire à un cours de nata�on ou se joindre 
à un club permet de rencontrer des per-
sonnes partageant vos centres d’intérêt. Ré-
sultat ?  Vous pourriez développer de belles 
ami�és, voire tout un réseau de sou�en !

ACCROÎTRE LA SÉCURITÉ
En apprenant à nager, vous acquerrez des 
compétences essen�elles suscep�bles de 
vous sauver la vie. Grâce à elles, vous au-
rez plus d’assurance dans l’eau et à proxi-
mité de  celle-ci, ce qui améliorera votre 
sécurité lors d’une journée à la plage, à la 
piscine ou en bateau, notamment.

Enfin, la nata�on, c’est amusant :  renseignez-
vous sur les cours offerts aux adultes de 
tous les niveaux dans votre région et 
découvrez sans tarder le bonheur de nager !

Apprendre à nager : jamais trop tard… 
et hautement bénéfique!

>HM_COURS_ACTIVITES_CS

COURS  
AQUATIQUES

POUR TOUS  

LES ÂGES

787, St-Jean-Baptiste, Nicolet

819 293-2467
www.mousti-gym.com

moustigym@live.ca

• AQUA-SPINNING

• AQUA-TRAMPOLINE

• AQUA-MÉLI MÉLO

• AQUA-POUSSETTE

• AQUA-FORME

     ÉCOLE DE NATATION MOUSTI-GYM

 Inscrivez-vous dès maintenant pour la session d’automne !
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MOT CACHÉ
THÈME : FOOTBALL AMÉRICAIN / 7 LETTRES

S
O

LU
T
IO

N
 D

E
 C

E
 M

O
T
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A
C

H
É
 :
 B

O
T
T
E
U

R

A

ADVERSAIRE
AILIER
ARBITRE
B

BALLON
BLESSURE
BLOQUEUR
C

CASQUE
CAUCUS
CENTRE
CHRONOMÈTRE
CONTRAT

COORDONNATEUR
COURSE
D

DÉFAITE
DÉFENSIVE
DEMI
DIVISION
E

ENTRAÎNEUR
ÉQUIPE
ESSAI
F

FEINTE
FORMATION

I

INTERCEPTION
J

JEU
JOUEUR
L

LIGNE
M

MATCH
MÊLÉE
MINUTE
O

OBSTRUCTION
OFFENSIVE

P

PASSE
PLACEMENT
PLAQUEUR
POINT
POSITION
POSSESSION
PUNITION
Q

QUART-ARRIÈRE
R

RECEVEUR
REMISE
REVIREMENT

RIVALITÉ
RUDESSE
S

SECONDEUR
SPORT
STADE
STRATÉGIE
T

TERRAIN
TERTIAIRE
TOUCHÉ
U

UNITÉ

V

VERGES
VICTOIRE
Z

ZONE

Envie de plus de

mots croisés ?

ou visitez notre site internet : 

www.lecourriersud.com/mots-croises

JEUX&
PASSE-TEMPS

SUDOKU

RÈGLES DU JEU :

Vous devez remplir toutes les cases vides en plaçant  
les chiffres 1 à 9 une seule fois par ligne, une seule fois 
par colonne et une seule fois par boîte de 9 cases.

Chaque boîte de 9 cases est marquée d’un trait plus 
foncé. Vous avez déjà quelques chiffres par boîte 
pour vous aider. Ne pas oublier : vous ne devez 
jamais répéter les chiffres 1 à 9 dans la même ligne, 
la même colonne et la même boîte de 9 cases.

RÉPONSE DU JEU Nº 885

N
IV

E
A

U
 :

 I
N

T
E

R
M

É
D
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IR

E

JEU Nº 885

MOTS CROISÉS

HORIZONTALEMENT

1. Qui regrette le temps 
passé.

2. Caractère intense  
— Couvre la main de.

3. Effectif — Aide.
4. Calcium — Poisson d’eau 

douce — Estuaire breton.
5. Averse — Du verbe être.
6. Pronom personnel — Avec 

violence — Prend parti.
7. Perdus — Bain à remous.
8. Abrasif — Maladie de la 

vigne.
9. Appareil d’éclairage  

— Uniformisé.
10. Observe secrètement  

— Dominant.
11. Milieu refermé sur lui-même 

— Fait paraître.
12. Laxatif — Nettoyer de 

façon chirurgicale.

VERTICALEMENT

1. Sommeil artificiel  
— Héritage.

2. Spécialiste des eaux 
marines.

3. Suinte — Cri des charretiers 
— Possessif.

4. Écorce de la tige du  
chanvre — Recommence.

5. Astate — Gonflement.
6. Du poids au fond du navire 

— Affaibli par les excès  
— Matière rocheuse  
et dure.

7. Extraire — Boulevard.
8. Avens — Parodier.
9. Arbrisseau d’Arabie  

— Ce qu’il y a de mieux  
— On y parle hindi.

10. Établir un lien d’amitié  
— Sans défaut.

11. Qui n’a plus d’éclat  

— Frottée d’huile.
12. École d’administration  

— Griser.
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 MARIE-EVE  VEILLETTE 

meveillette@icimedias.ca

BÉCANCOUR. La danse nourrit  Mireille  Baril 
depuis sa tendre enfance. Sa passion, elle la veut 
contagieuse : elle la transmet sur scène, elle l’en-
seigne par le biais de son école de danse (Invivo) 
et au  Cégep de  Drummondville, et elle la pro-
page en tant que directrice artistique adjointe 

du  Festival  DANSEncore de  Trois-Rivières, entre 
autres.

Récemment, la  Bécancouroise a appris qu’elle 
obtenait une somme de 14 000 $ du  Conseil des 
arts et des lettres du  Québec pour réaliser un pro-
jet de création qui combinera la danse, le chant, la 
musique et les arts visuels. Elle l’a intitulé «  Union ».

« J’aime le travail de collaboration, 
 explique-t-elle. Comme je viens du milieu de la 

danse, j’ai beaucoup travaillé avec des musiciens et 
des chanteurs par le passé. Je voulais aussi embar-
quer les arts visuels à travers tout ça. Pour mon 
projet, j’ai réuni près d’une dizaine d’artistes en 
provenance de tous ces milieux. Nous allons créer 
quelque chose ensemble. On va partir de zéro et 
faire un spectacle d’environ 60 minutes qui sera 
présenté dans un an. »

Pour y parvenir, le groupe sera sept fois en rési-
dence durant les prochains mois, à trois endroits 
différents : au  Complexe culturel  Chez  Boris, à 
 Saint-Léonard-d’Aston ; au  Théâtre  Belcourt, à 
 Baie-du-Febvre ; de même que dans les installations 

de  Quai en  Fête, à  Bécancour.
«  On explorera le thème du féminin, de sa 

complexité sous tous ses angles. On retrouvera 
majoritairement des femmes artistes dans le 
projet ; des femmes de différentes généra-

tions », mentionne  Mme  Baril, précisant qu’un 
seul homme fait partie du noyau.

Ses acolytes pour ce projet seront la 
chanteuse  Fabriola  Toupin, la violoncel-

liste  Chantal  Noury, la percussionniste 
 Marie  Anik  Châteauneuf, le composi-
teur  Alexandre  Baril, les interprètes 
danse  Sandrine  Vachon et Érika 
 Morin,  Cécile  Batéjat (œil extérieur), 
ainsi que la peintre et sculpteure 
 Marie-Josée  Roy. Ce sont les 
œuvres de cette dernière qui ser-
viront d’inspiration et de trame 
de fond à l’ensemble du projet.

«  Marie-Josée est native 
de  Saint-Léonard-d’Aston, 
comme moi. Je l’ai vue 
évoluer dans son art. 
Maintenant, elle expose 
partout : à  Toronto, à  New 
 York… J’ai toujours aimé 
ce qu’elle fait. Ça a tou-
jours un rapport avec la 
femme. Je pense qu’elle 
a depuis longtemps 
une fascination pour la 
danse et pour le corps. 
Le mouvement l’ins-
pire. Ça se voit dans 
ses œuvres. On se 
rejoint beaucoup, 
elle et moi », sou-
ligne  Mme   Baril, 
qui se réjouit du 
groupe qu’elle 
a pu rassem-
bler :  «  J ’ai 
des artistes 
incroyables 
avec moi. 
Ça ne m’est 
jamais arri-
vé de com-
mencer un 

processus de création avec des artistes de cette 
ampleur. »

Ce processus s’amorcera en septembre. À 
quelques reprises durant l’année, le public pourra 
y assister et en voir l’évolution.

Mireille  Baril organisera les résidences de la 
façon suivante : «  Il y aura des journées où je travaille-
rai juste avec les danseurs. D’autres où je travaillerai 
seulement avec la musique, et ainsi de suite. Il y aura 
aussi des rencontres individuelles avec les artistes, 
puis des journées où tout le monde sera rassemblé 
pour que tout s’arrime vraiment bien. J’ai monté un 
horaire avec des thèmes précis à travailler, de sorte 
que lorsqu’on arrivera en studio tout le monde 
ensemble, tout va déjà bien s’imbriquer, j’en suis 
pas mal certaine. »

Lors de ces moments passés ensemble, d’autres 
idées germeront assurément. C’est ce qui émerveille 
le plus  Mireille  Baril, dans ce genre de projet : «  La 
beauté de travailler avec plusieurs artistes, c’est que 
tout le monde mettra son grain de sel. On com-
mence avec une idée de base à laquelle on ajoute 
les idées des autres. Ça crée des wow. C’est ça, la 
magie du processus de création. »

En cours de route, de jeunes artistes de la 
région devraient être invités à joindre le projet, 
possiblement des élèves de l’école secondaire  La 
 Découverte et d’Invivo. À l’automne 2025, le public 
pourra voir le résultat du processus, notamment au 
 Complexe  Chez  Boris.

«  Je prévois aussi garder des traces de la 
démarche, par exemple par des montages vidéo 
qu’on diffusera sur les réseaux sociaux. C’est un 
deuxième volet que la bourse n’englobe pas, mais 
que je vais essayer de faire en trouvant des sous un 
peu partout et en sollicitant l’aide d’amis qui sont 
très bons  là-dedans. »

Parallèlement aux résidences,  Mireille  Baril se 
rendra au  Centre  Parmi-Elles et à la  Ludolettre pour 
offrir des ateliers créatifs aux jeunes et aux femmes 
qui les fréquentent.

ENCOURAGER LES ARTS EN RÉGION
Mireille  Baril est d’avis qu’il faut encourager les 

arts en région. «  Je me suis battue pour ça toute 
ma vie. Quand j’ai commencé en danse, je devais 
me rendre à  Montréal. J’y louais mes studios de 
répétition, j’engageais des danseurs de  Montréal 
et je voyageais là. Ça a évolué. Maintenant, j’uti-
lise les studios d’ici, j’engage les gens d’ici, j’ai des 
ressources ici…  Oui, ce sont encore les grands 
centres qui dominent ; ce n’est toujours pas 
évident de vivre de la danse ici, dans la région, 
mais je trouve que c’est moins pire », commente 
l’artiste.

Elle prend d’ailleurs le temps de saluer le 
 Programme de partenariat territorial du  Conseil des 
arts et des lettres du  Québec qui,  dit-elle, permet 
aux artistes des régions de développer des projets 
chez eux : «  Plusieurs veulent rester dans leur région, 
ne pas avoir besoin de s’exiler. Je trouve que c’est un 
super programme »,  termine-t-elle.

La danse : l’ancrage de Mireille Baril

Mireille Baril. 

(Photo courtoisie)

CULTURE
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 MARIE-EVE  VEILLETTE 

meveillette@icimedias.ca

BÉCANCOUR. Entraide  Bécancour a passé 
les quatre dernières années à se réorgani-
ser et à bonifier son offre de services pour 
répondre aux besoins de ses bénéficiaires. 
Il y a eu des hauts et des bas, mais malgré 
tout, l’organisme a su garder le cap. Si bien 
qu’aujourd’hui, il peut se projeter dans 
l’avenir avec confiance.

Pour  Serge  Champagne, président du conseil 
d’administration des quatre dernières années et 
demie, c’est mission accomplie. La semaine der-
nière, au terme de l’assemblée générale annuelle 
de l’organisme, il a annoncé à son équipe qu’il 
passait le flambeau à  Yannick  Lacoste.

« À mon arrivée, on a tout réorganisé parce 
qu’il y avait une direction qui était en absence 
maladie prolongée à ce  moment-là », raconte 
M.  Champagne, qui a énormément donné à 
l’organisme, notamment en assumant bénévo-
lement l’intérim de la direction générale à deux 
reprises durant son mandat. «  On a redressé 
l’organisation et optimisé les services vers la 
communauté, tel que nous le demandaient nos 
bailleurs de fonds. On a fait une planification 
stratégique en 2021, avec un plan d’action sur 
trois ans. On vient de le terminer et on l’a rempli 
à 100 %. On en est très fier. »

Un autre chapitre de l’histoire de l’orga-
nisme s’apprête à être écrit. Et c’est avec 
 Yannick  Lacoste aux commandes du conseil 
d’administration que cela sera fait. Serge 
 Champagne demeurera impliqué comme 

bénévole. «  Comme je n’avais pas prévu de faire 
deux intérims dans mon mandat, j’ai décidé de 
changer un peu ma disponibilité !  Je vais rester 
assez présent quand même, mais pas comme 
président du C.A. », indique celui qui a décidé 
de laisser la place aux nouvelles idées et au 
sang neuf pour répondre aux besoins crois-
sants. Son successeur,  dit-il, est « une personne 
qualifiée et motivée, désireuse de s’impliquer ».

Le temps était propice à cette transition, 
juge M.  Champagne, dont la contribution à 
l’organisation a été soulignée à grands traits 
par la nouvelle administration, qui l’a nommé 
président d’honneur d’Entraide  Bécancour en 
guise de reconnaissance.

 « Il y a urgence d’adapter nos infras-
tructures. Nous devons investir 
dans un espace multifonctionnel 
réellement adapté à nos diverses 
activités et à leur croissance »

 - Yannick  Lacoste

Le nouveau capitaine du conseil d’admi-
nistration a la ferme intention de « donner une 
autre poussée » à l’organisme, qui constate une 
augmentation importante de la précarité au 
sein de la population à faible revenu.

En effet, tous les services sont très sollicités, 
avec souvent des files d’attente dès l’ouver-
ture. La distribution alimentaire soutient à pré-
sent 160  personnes chaque semaine, contre 
40 lors de sa mise en place en 1997. Le nombre 
de requêtes d’urgence a aussi explosé, par 
exemple lors d’une épreuve ou d’un sinistre, 

ou pour répondre aux besoins des nouveaux 
arrivants. Sans compter que les bénéficiaires de 
la clinique d’impôt sont quatre fois plus nom-
breux cette année que l’an dernier, et que la 
détresse psychologique suit cette même ten-
dance à la hausse…

L’équipe d’Entraide  Bécancour se donne le 
mandat de continuer à pouvoir répondre adé-
quatement aux nouveaux besoins et aspire à 
« dimensionner » l’organisme en conséquence.

«  Il y a urgence d’adapter nos infrastructures, 
fait savoir le nouveau président du conseil 
d’administration. Par exemple, la distribution 
alimentaire est trop exiguë actuellement. Et 
nous devons investir dans un espace multi-
fonctionnel réellement adapté à nos diverses 
activités et à leur croissance. La population doit 
savoir que nous resterons présents pour elle. »

Des actions concrètes seront lancées dès 
cet automne dans ce sens, annonce  Yannick 
 Lacoste. «  On a cette ambition… et l’équipe 
pour réaliser nos nouveaux objectifs »,  dit-il.

Cette équipe est composée de sept 
employés, épaulés par une cinquantaine de 
bénévoles qui soutiennent la mission de l’orga-
nisme : améliorer les conditions de vie des indi-
vidus de la  Ville de  Bécancour en répondant à 
leurs besoins matériels, sociaux et collectifs, et 
ce, par la solidarité communautaire et le déve-
loppement durable. Les services déployés 
incluent la friperie, le magasin d’articles ména-
gers, la distribution alimentaire, la soupe popu-
laire, le  café-causerie, le service d’impôt, les 
cuisines collectives, les requêtes d’urgence et 
l’accompagnement psychosocial.

Le nouveau président du conseil d’administration d’Entraide Bécancour, Yannick Lacoste, en compagnie du président sortant Serge 

Champagne, nommé président d’honneur de l’organisme. (Photo Marie-Eve Veillette)

Entraide Bécancour

« Les besoins grandissent  
et il faut s’y adapter »

Une exposition 
découverte chez 
 Fleur’Art de 
 Saint-Célestin

 SAINT-CÉLESTIN. Une exposition 
découverte artistique aura lieu pour une 
première fois au  Champ de  Fleur’Art, 
situé à côté du 375,  Rang du  Pays-Brûlé à 
 Saint-Célestin, le samedi 24 août de 10 à 
16 heures.

Cette exposition en visite libre mettra de 
l’avant le talent des artistes de différentes 
disciplines, à savoir : art littéraire, art théra-
pie, arts visuels, conte, haïku, peintures et 
sculptures.

De plus, des ateliers créatifs auront lieu 
en continu durant la journée pour le plaisir 
des petits et des grands. L’atelier d’Eveline 
 Boisjoly (Beau et  Bois) plaira certainement 
aux jeunes et moins jeunes enfants qui 
désirent travailler le bois, alors que les ate-
liers de collage avec  Natacha  Pelletier sau-
ront charmer les plus sensibles.

Sandrine  Gaudet créera une oeuvre 
collective avec les visiteurs en mix média 
et  Valérie  Deschamps transportera les visi-
teurs dans un conte comme elle seule sait 
les raconter.

Diane  Descôteaux offrira un atelier de 
 Haïku, cette poésie japonaise qui transforme 
des images en mots, et  Johanne  Bélanger 
(Muzolecto) offrira des  mini-ateliers d’activi-
tés pour les plus petits qui aiment les chiens. 
Tous les ateliers sont gratuits.

Il sera aussi possible d’observer et de se 
procurer les oeuvres de  Judith  Migneault et 
 Anik  Rochat ainsi que les livres de  Marilyn 
 Laurendeau et  Karen  Maynard.

Tous les artistes présents ont participé 
à la 2ème  cohorte  Artiste-Entreprendre de 
 MicroEntreprendre  Centre-du-Québec et 
 Culture  Centre-du-Québec. Ce programme 
d’accompagnement et de formation est fait 
sur mesure pour les artistes de la région, 
afin de les outiller pour amener leur carrière 
et leur projet d’affaire à un autre niveau.

Une table sera aussi réservée à trois 
jeunes artistes de  Saint-Célestin à savoir, 
 Cloé,  Nicolas et  Thomas  Bourque âgés de 
10, 9 et 9 ans. Maïka  Bourque servira des 
rafraichissements et le 53ème groupe  Scout 
de  Saint-Célestin sera disponible pour 
approvisionner les visiteurs en sacs réutili-
sables. Si les fleurs sont au  rendez-vous, les 
gens pourront cueillir un bouquet fermier 
au fil du parcours à travers les artistes.

En cas de pluie, l’évènement sera trans-
féré au  Centre récréatif  Claudette  Bergeron 
(patinoire couverte) au 440   Rue  Marquis, 
 Saint-Célestin.

COMMUNAUTÉ
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MARIE-EVE VEILLETTE 
meveillette@icimedias.ca

BÉCANCOUR. Ce samedi 24 août, le 
Bécancourois Érik Goudreault sautera dans 
l’eau du fleuve Saint-Laurent pour le traver-
ser à la nage de Trois-Rivières à Bécancour, 
et ce, pour une deuxième année de suite. 
Cette traversée, il la fait au profit de l’Asso-
ciation des personnes proches aidantes de 
Bécancour-Nicolet-Yamaska.

« Je vise à en faire un événement annuel », 
souligne le nageur, qui ne vivra pas l’aven-
ture en solo cette année : «  Il va y avoir un 
autre nageur avec moi : le docteur Guillaume 
Langlois, qui est un de mes très bons amis. Il 
veut se lancer à l’eau pour la cause, parce qu’en 
tant que médecin, il comprend bien l’enjeu 
d’être proche aidant. »

C’était un souhait d’Érik Goudreault d’in-
tégrer d’autres nageurs au défi afin de faire 
davantage connaître l’Association et de recueil-
lir un maximum de fonds pour elle. L’an passé, 
son initiative avait permis à l’Association de 
recueillir 11 000$. «  Cette année, on espère 
atteindre les 13 000$. L’Association a solli-
cité des partenaires et elle organise le tirage 
d’un forfait à l’Auberge Godefroy pour aider à 
atteindre l’objectif. »

L’HORAIRE
Le duo partira de l’île Saint-Quentin en 

ponton, à midi, pour se rendre dans le coin 
de l’amphithéâtre Cogeco, d’où il débutera 
son défi. « On veut se libérer du courant de la 
rivière. On pense plonger à l’eau vers 12h20. » 

La traversée de 2,3 km devrait durer entre 50 
minutes et une heure. L’arrivée se fera à la halte 
routière de Sainte-Angèle-de-Laval.

« Être accompagné, surtout par un ami, sera 
très spécial pour moi. C’est quand même une 
activité hors du commun que je vais partager 
avec lui », témoigne Érik Goudreault, qui est fin 
prêt pour le jour J.

« Toute l’année, je m’entraîne hors piscine, 
en musculation. En ce qui concerne la nage, 
plus spécifiquement pour la traversée, je com-
mence ça au mois de mai. Je vais nager en 
piscine au moins trois fois par semaine, puis 
une fois dans le fleuve directement, parfois à 
la Petite Floride, parfois à la halte routière de 
Sainte-Angèle. Pour pouvoir nager deux kilo-
mètres dans le fleuve, il faut que je m’entraîne 
pour être en mesure de nager cinq kilomètres 
en piscine. »

Parce que nager dans le fleuve, c’est un 
autre monde, explique-t-il : «  La piscine n’a 
absolument rien à voir avec ce qui se passe 
dans le fleuve. On n’y voit rien et on a beaucoup 
de difficultés à s’orienter. Il y a aussi beaucoup 
de courant, qui te pousse du côté droit, parce 
qu’il vient de Montréal. Puis à cause de la houle, 
la respiration est beaucoup plus difficile. On 
avale de l’eau de temps en temps! »

Évidemment, tout sera mis en place pour 
assurer la sécurité des deux nageurs. Chacun 
sera escorté par un kayakiste et par un ponton 
à bord duquel se trouvera au moins un secou-
riste. Le trafic maritime sera interrompu pen-
dant un moment, avec la collaboration du Port 
de Trois-Rivières. La Marine royale canadienne 
et la garde côtière seront aussi présentes pour 

gérer le trafic. « Parce que s’il fait beau, il risque 
d’y avoir beaucoup de circulation, comme 
des sea-doos  », mentionne Érik Goudreault, 
qui n’a pas été confronté à cette situation l’an 
passé, puisqu’il avait effectué sa traversée 
sous la pluie. « J’étais seul dans le fleuve! », se 
remémore-t-il.

L’IMPACT DE LA PROCHE AIDANCE
L’Association des personnes proches 

aidantes de Bécancour Nicolet-Yamaska a fait, 
et elle fait encore une grande différence dans 
la vie d’Érik Goudreault, tient-il à souligner. 
« Ma sœur et moi sommes proches aidants de 
nos parents depuis trois ans. C’est un rôle très 
prenant. L’Association a toujours été là pour 
m’écouter. On peut arriver là de façon inopinée, 
puis jaser avec des gens qui vivent la même 
chose que soi, participer à des activités, rece-
voir du répit… Ça nous permet de ventiler un 
peu, parce que c’est du monde qui comprend 
la situation dans laquelle tu es. »

C’est le CLSC qui lui a fait connaître l’orga-
nisme. «  On n’était pas au courant que ça 
existait. C’est pour ça que je me suis donné la 
mission de le mettre en lumière. C’est impor-
tant, parce qu’un Québécois sur trois (de 15 
ans et plus) qui est proche aidant... Plusieurs 
l’ignorent et ne se définissent pas comme tel. 
Il faut en parler. »

L’Association sera présente à la Halte 
routière de Sainte-Angèle le jour de la tra-
versée afin d’informer la population sur les 
services professionnels gratuits qu’elle offre 
aux personnes proches aidantes des MRC de 
Bécancour et de Nicolet-Yamaska.

Éric Goudreault et 
Guillaume Langlois 
traverseront le fleuve à la 
nage ce samedi, 24 août. 
(Photo courtoisie)

Une deuxième traversée  
du fleuve à la nage  
pour Érik Goudeault

Bécancour–Nicolet-Yamaska 

Des investissements 
en santé de plus de 
230 000 $ en 2024

RÉGIONAL. Des investissements annon-
cés de 231 081 $ sont en cours de réalisation 
ou en voie de l’être cette année a fait savoir 
la Fondation Santé Bécancour-Nicolet-
Yamaska au cours des dernières semaines.

Pas moins de 25 projets seront soutenus 
dans la région, tant dans des établissements 
du CIUSSS MCQ que chez des organismes 
communautaires du milieu qui oeuvrent en 
santé et en services sociaux (liste complète 
au https://www.fondationsantebny.ca/)

Au fil du temps, la Fondation s’est donné 
trois priorités d’investissement : la famille 
incluant la jeunesse, la santé mentale, les 
personnes âgées en perte d’autonomie, et 
par la suite, toute autre clientèle. « Notre 
objectif est de faire vraiment une diffé-
rence en ajoutant des services de santé 
chez nous, pour nous. À chaque année, 
nous annonçons les projets qui seront 
réalisés au cours des prochains mois. C’est 
pour nous un exercice de transparence et 
de reconnaissance envers nos donateurs et 
nos partenaires d’affaires. Toutes ces réali-
sations démontrent concrètement notre 
implication pour dynamiser la santé et le 
mieux-être de notre communauté, et ce, au 
niveau des personnes de toute condition et 
de tous », précise Danielle Gamelin, direc-
trice générale de la Fondation.

Pierre Fréchette, président de la 
Fondation, dresse un bref historique des 
montants substantiels investis par la 
Fondation : « Saviez-vous que depuis seule-
ment les dix dernières années, la Fondation 
a fait des dons moyens annuels de près de 
90 000 $ pour un total de près de 900 000 $? 
Cela démontre la solidité de la Fondation, 
son ancrage et sa saine gestion qui lui per-
mettent de faire autant. C’est avec coeur et 
détermination que le conseil d’administra-
tion poursuit ses efforts pour faire grandir 
encore plus la Fondation et poursuivre sa 
noble mission ».

(Photo courtoisie)



1
4

 -
 L

E 
C

O
U

R
R

IE
R

 S
U

D
 -

 w
w

w
.le

co
u

rr
ie

rs
u

d
.c

o
m

 -
 L

e 
2

1
 a

o
û

t 
2

0
2

4

Le  Festival  Générations généreux 
envers le baseball mineur
NICOLET.  L’équipe du  Festival 

 Générations de  Nicolet a remis une 

importante somme d’argent à l’orga-

nisation du baseball mineur au terme 

de l’événement tenu du 18 au 20 juillet 

dernier.

C’est en effet pas moins de 12 000 $ qui 
ont été versés. L’argent servira à la réfection 
de la cage des frappeurs.

«  Il est important pour l’organisation de 
redonner dans la communauté car  celle-ci 
lui offre un support incroyable depuis le tout 
début ! », a souligné le directeur di  Festival, 
 Mikael  St-Cyr, sur  Facebook.

Le  Festival sera de retour en 2025 pour 
une troisième édition. Il sonde d’ailleurs déjà 
les gens à savoir quels artistes ils aimeraient 
voir l’an prochain.

 

205 - Logement appart à louer

2-1/2, 3-1/2 (4 électros 
inclus), St-François-du-Lac, 

semi sous-sol, meublés, 
stationnements, remises. 

Déneigement professionnel. 
Libres. 695$ et 795$. 514-
952-9517, 514-992-8009, 

819-843-8197
 

370 - Matériaux construction

TÔLES à couver-
ture à lambris de 
couleur/ galvani-
sés La longueur 

que vous désirez. 
819-221-5429

 

424 - Astrologie

Ana Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 

depuis 25 ans. Le secret 
des rencontres positives, 

la méthode pour récupérer 
son ex et des centaines de 
couples sauvés durable-

ment, réponses précises et 
datées. Tél. : 450-309-0125

Quand une personne que l’on aime s’envole…Quand une personne que l’on aime s’envole…
Une partie d’elle reste liée à notre cœur!Une partie d’elle reste liée à notre cœur!  

Nos plus sincères condoléancesNos plus sincères condoléances

lecourriersud.com

Votre journal 

en ligne dès le 

mardi à minuit

  AVIS PUBLIC

ANNONCES CLASSÉES

1 866 637-5236 
annoncesclassees@hebdos.com

Au  CIUSSS  MCQ-Centre  Christ-Roi de  Nicolet, le 6 août 2024, est décédé paisi-
blement, entouré des siens, à l’âge de 89 ans,  Dr  Jean-Marie  Rousseau, époux 
de  Mme  Céline  Mercier, demeurant à  Nicolet.

La famille accueillera parents et ami(e)s au  Centre funéraire J.N. Rous-
seau, 770, boul.  Louis-Fréchette,  Nicolet,  J3T  1V5. Heure d’accueil : le 
mardi 27  août, jour des funérailles, à partir de 9 h 30. Les funérailles 
seront célébrées le mardi 27 août 2024, en la  Cathédrale de  Nicolet, à 
11 h 30. L’inhumation aura lieu au cimetière de  Nicolet.

Il laisse dans le deuil, son épouse des 64 dernières années,  Céline  Mercier ; ses 
enfants :  Louise (Renaud  Laporte),  Michel (Nathalie  Verdon),  Claire (Gary  Ethier), 

 Marie et  Julie (Brian  Dunn) ; ses  petits-enfants :  Antoine et  Claude  Laporte,  Félix et  Marie-Laurence  Rousseau, 
 Sarah,  Anne et  Louis  Jean  Thériault,  Jean-Patrick  Brouard et leur conjoint(e) ; ses  arrière-petits-enfants : 
 Delphine,  William,  Violette,  Rose,  Edouard et  Adrien ; sa sœur  Denise ( Paul-Yvon  Beaulac) ; son frère  Gustave 
(feu  Raymonde  Lemire) (Nicole  Vigneault) ; ses  belles-sœurs :  Lise  Roy (feu  Louis-Paul  Rousseau) et  Louise 
 Mercier (feu  Rodrigue  Michaud), les familles  Lefebvre ainsi que ses neveux, nièces, cousins, cousines et 
confrères. L’ont également précédé, ses sœurs :  Monique  Lefebvre (feu  Gérald  Lemire) et  Madeleine 
 Rousseau (feu  Germain  Lemire).

La famille désire remercier le personnel du 3e étage du  CHSLD,  Centre  Christ-Roi de  Nicolet pour les bons 
soins prodigués. Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la  Société  Alzheimer.

DR JEAN-MARIE ROUSSEAU

1934-2024

Centre funéraire J.N. Rousseau 
info@jnrousseau.com 

819 293-4511

www.jnrousseau.com 
Entreprise membre de la C.T.Q.
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AVIS PUBLIC

Consultation publique

MUNICIPALITÉ DE  
DESCHAILLONS-SUR-SAINT-LAURENT
MRC DE BÉCANCOUR
PROVINCE DE QUÉBEC

MODIFICATION DU PLAN D’URBANISME  
ET DU RÈGLEMENT DE ZONAGE

Avis public est donné aux personnes intéressées de ce qui suit :

1.   Lors d’une séance tenue le 13 août 2024, le conseil municipal a adopté les projets de règlement 
suivants :

 •   Projet – Règlement #200-2024 modifiant le règlement sur le plan d’urbanisme #95-2012 afin d’y 
inclure un plan particulier d’urbanisme pour le secteur de la plage de Deschaillons-sur-Saint-
Laurent

 •   Projet – Règlement #201-2024 modifiant le règlement de zonage #96-2012 afin d’assurer la 
conformité au plan particulier d’urbanisme pour le secteur de la plage de Deschaillons-sur-Saint-
Laurent

2.   Une assemblée publique de consultation aura lieu le 5 septembre, 19h, à salle municipale, 
situé au 960 4e rue, Deschaillons-sur-Saint-Laurent, quant à l’objet et aux conséquences des 
projets de règlement;

3.  Résumé du projet de règlement #200-2024 :

  Considérant que le secteur de la plage de Deschaillons-sur-Saint-Laurent est un secteur d’intérêt 
pour la municipalité et sa communauté, le conseil municipal propose un plan particulier d’urbanisme 
(PPU), soit une planification afin de consolider le rôle récréatif et touristique du secteur de la plage 
et d’assurer un meilleur contrôle face aux enjeux de la plage liés à son achalandage. Les objectifs 
d’aménagement sont :

 •   Assurer la sécurité des personnes par l’encadrement des activités et l’entretien du secteur;

 • Rendre accessible l’ensemble du secteur pour tous les usagers;

 • Valider l’environnement naturel et bâti.

  Pour ce faire, un plan concept des interventions d’aménagement est proposé ainsi qu’une affectation 
récréative où des fonctions compatibles sont énoncées (ex. : activités récréatives, culturelles et de 
loisir, stationnement nécessaire pour l’accueil des visiteurs, etc.). Conséquemment, le règlement de 
zonage est modifié afin, notamment, de déterminer les zones de zonage et d’autoriser les usages 
compatibles.

  Les limites du secteur du PPU et le plan concept des interventions d’aménagement peuvent être 
consultés dans le projet de règlement disponible en ligne à l’adresse suivante : www.deschaillons.ca.

4.   Ces projets de règlements peuvent être consultés aux heures habituelles d’ouverture des bureaux 
municipaux situés au 1596, route Marie-Victorin, Deschaillons-sur-Saint-Laurent. Ils peuvent 
également être consultés en ligne à l’adresse suivante : www.deschaillons.ca.

Donné à Deschaillons-sur-Saint-Laurent, le 15 août 2024.

________________________________

Hanta Rasami, 
Directrice générale et greffière-trésorière
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Elle nous a quittés à l’âge de 17 ans, 
ce qui correspond à environ 108 ans 
en âge humain. Sa vie fut longue et 

pleine d’amour, et elle laisse derrière elle un vide immense. 
Nous gardons en mémoire ses moments de tendresse et 
de joie. Elle laisse dans le deuil sa mère humaine, Karin 
Schwartz, ainsi que tous ses frères et sœurs poilus : 
Rosie, Junior, Pic, Picotinne, Bébé Schwartzie, et Sardie.A
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s MOIYA SCHWARTZ

8 août 2007 - 5 août 2024
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À la  Maison  Albatros de  Trois-Rivières, le 15 août 2024, est décédée paisiblement, 
entourée de sa famille, à l’âge de 92 ans,  Mme   Aline  Beaumier, épouse de feu 
 Gérard  Bouvette, demeurant à  Ste-Angèle- de-Laval.

La famille accueillera parents et ami(e)s à l’église de  Ste-Angèle- de-Laval, 
14 085, boul. Bécancour,  Bécancour,  G9 H 2K8, le samedi 24 août, jour des 
funérailles, à partir de 14  h. Les funérailles seront célébrées au même 
endroit, à 15 h 30. L’inhumation suivra au cimetière de  Ste-Angèle- de-Laval.

Elle laisse dans le deuil, ses enfants :  Louise ( ex-conjoint  Pierre-Julien  Jutras), 
 Alain (France  Larivière),  Guy (Danielle  Tousignant),  Pierre (Johanne  Croteau),  Sylvie 
(Gilles  Leblanc) et  Jocelyn ; ses  petits-enfants :  Alexandre (Vanessa  Catalano), 

 Stéphanie (Danny  Caron),  Marie (Ghyslain  Béland),  Audrey (Patrice  Bastien),  Marc-André (Stéphanie  Morel), 
 Félix (Cinthia  Desaulniers),  Mathieu (Jeanne  Gourd),  Janie (Kévin  Montembeault),  Philippe (Chloé  Lapierre) et 
 Amélie (David  Buisson) ; ses  arrière-petits-enfants :  Tristan,  Noémie,  Alexis,  Olivia,  Adèle,  Caleb,  Lucas,  Emma, 
 Marie-Anne,  Camille et  Helly ; sa  belle-sœur  Mireille  Beaudry (feu  André  Beaumier) ainsi que ses neveux, nièces, 
cousins, cousines et ami(e)s.

La famille désire remercier le personnel des  Résidences  Pelletier de  Nicolet, de la  Résidence  Les  Marronniers de 
 Trois-Rivières et de la  Maison  Albatros de  Trois-Rivières pour les excellents soins prodigués.

Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la  Maison  Albatros de  Trois-Rivières.

MME ALINE BEAUMIER BOUVETTE

1932-2024

Centre funéraire J.N. Rousseau 
info@jnrousseau.com 

819 293-4511

www.jnrousseau.com 
Entreprise membre de la C.T.Q.
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STÉPHANIE PARADIS 
sparadis@icimedias.ca

BÉCANCOUR.  La dernière saison de para-
canoë n’a pas été la meilleure d’Yves Bourque, 
alors qu’il a dû faire une croix sur son désir de 
participer aux Jeux paralympiques de Paris 
cet été. Malgré la déception, l’athlète n’entend 
pas accrocher sa rame et poursuivra à livrer les 
efforts comme il a toujours su le faire.

« Je n’ai pas fait les chronomètres que je vou-
lais faire. Cependant, du côté de la technique, 
j’ai fait des gains », révèle le Bécancourois. Une 
partie des difficultés de sa saison de canoë s’ex-
plique par des changements et des essais avec 
son siège de canoë et ses rames qui lui ont nui 
à court terme, mais qui pourraient être plutôt 
payants à moyen et long termes. «  Quand on 
pratique du sport de haut niveau et qu’on veut 
aller chercher le meilleur, on va risquer des chan-
gements, mais parfois, les changements ne sont 
pas concluants », croit-il.

« J’avais coupé l’appui au-devant de mon siège 
pour être capable d’aller chercher plus d’angles 
en avant, pour aller chercher plus de longueurs. 
Cependant, ça a créé un trop grand déséquilibre », 
explique l’athlète.

Sa déception vient également du fait qu’il avait 
eu une très belle saison en entrainement. Il avait 
passé deux semaines en Floride en mars dernier 
pour s’entrainer, les cours d’eau ont été accessibles 

tôt dans la saison et sa forme était à son meilleur, 
sans aucune blessure pour venir jeter une ombre 
au tableau. Et l’absence de blessure en sport de 
haut niveau, ce n’est pas si fréquent, selon Yves 
Bourque!

Son objectif était de participer aux Jeux para-
lympiques de Paris. Même si son rêve ne s’est pas 
concrétisé, il demeure tout de même deuxième au 
Canada, derrière son ami d’entrainement, Mathieu 
St-Pierre. «  Je suis vraiment content pour lui. 
Mathieu travaille fort. C’est un athlète exception-
nel », assure-t-il.

À 58 ans, Yves Bourque a décidé de ne plus se 
mettre de la pression inutilement. « C’est un sport 
qui est difficile physiquement. J’ai eu beaucoup de 
douleurs aux épaules », révèle M. Bourque. Il ne sou-
haite pas sauter d’étapes pour la prochaine saison et 
pense tout d’abord à se qualifier pour l’équipe natio-
nale, ce qu’il n’avait pas été en mesure de faire cette 
année, soit d’atteindre la barre des 56 secondes au 
200 mètres. « Après ça, on verra! », lance-t-il.

UN PASSIONNÉ DE SPORTS
Maintenant que la saison de canoë est terminée, 

c’est le retour à l’entrainement pour le paraski pour 
Yves Bourque.

Le sport est rapidement entré dans la vie d’Yves 
Bourque, et personne ne lui a jamais imposé de 
limites. Il n’aurait d’ailleurs jamais laissé personne lui 
en imposer. Toutefois, lorsqu’il était jeune, il n’exis-
tait pratiquement que le basketball dans le monde 

des parasports, ce qui n’intéressait pas M. Bourque. 
Il s’amusait donc à faire des courses sur son skate-
board. « Je partais du premier rang et je descendais 
au village le plus vite possible. J’étais toujours en 
compétition avec moi-même », se rappelle-t-il.

Lorsqu’il a découvert qu’il était capable de prati-
quer le ski de fond et qu’il était relativement perfor-
mant, capable de suivre ses amis, ça a été le déclic. 
« En plus, j’aime l’hiver et le froid! ». C’est vers 2009-
2010 qu’il a participé à ses premières compétitions 
internationales, pour finalement se qualifier à deux 
reprises aux Jeux paralympiques d’hiver, à Sotchi en 
2014 et à Pyeongchang en 2018. Il souhaiterait se 
qualifier une dernière fois en 2026.

Il pratique également le bateau-dragon, la 
course, le vélo. Rien n’arrête Yves Bourque.

LES RAVAGES DE LA THALIDOMIDE
Yves Bourque a déposé une demande d’indem-

nisation en avril 2019 pour les personnes victimes 
de la thalidomide. La thalidomide est un médica-
ment prescrit aux femmes enceintes à la fin des 
années 50 et au début des années 60 pour com-
battre la nausée et qui a été à l’origine d’importantes 
malformations congénitales.

À la maison d’Yves Bourque, à qui il manque les 
deux jambes, cela a toujours été un sujet tabou. On 
n’en parlait pas.

S’il n’avait pas déposé de demande avant, c’est 
que les dates couvertes par le programme fédéral 
d’indemnisation arrêtaient en 1965, alors que M. 
Bourque est né en 1966. Lorsque finalement cer-
tains critères ont été modifiés et que les années 
1966 et 1967 ont été ajoutées, le Bécancourois a 
décidé d’aller de l’avant.

Après le passage de trois ministres de la Santé 
différents à Ottawa depuis la demande de M. 
Bourque, elle a été rejetée à plusieurs reprises. On 
lui a répondu qu’il n’était pas éligible parce que 
physiquement, il ne correspond pas « à ce qu’eux-
autres pensent que la thalidomide peut causer 
comme dégât physique ». Et quels sont ces cri-
tères? « Ils sortent un peu n’importe quoi, je dirais, 
déplore-t-il. J’ai tellement vu et entendu de choses 
avec eux-autres, c’est l’enfer! Ils disent que j’aurais 
dû avoir des malformations au haut du corps, mais 
en même temps, le même généticien a déjà écrit 
des articles qui mentionnent que ce n’est pas pos-
sible de déterminer les malformations futures des 
embryons. »

M. Bourque fait désormais affaire avec une 
avocate afin de se rendre à la Cour fédérale pour 
faire progresser le dossier. Il est en attente de nou-
velles. « C’est interminable, mais j’ai tellement mis 
d’énergie là-dedans que je vais aller jusqu’au bout », 
conclut Yves Bourque.

Yves Bourque en action. 

(Photo Stéphanie Paradis)

Une saison d’adaptation en paracanoë  
pour Yves Bourque

 «   Je n’ai pas fait les chronomètres 
que je voulais faire. Cependant, 
du côté de la technique, j’ai fait 
des gains»

 - Yves Bourque

SPORTS



1
6

 -
 L

E
 C

O
U

R
R

IE
R

 S
U

D
 -

 w
w

w
.l

e
c

o
u

rr
ie

rs
u

d
.c

o
m

 -
 L

e
 2

1
 a

o
û

t 
2

0
2

4

FFRRAANNCCIISSAATTIIOONN

CCOONNVVEERRSSAATTIIOONN AANNGGLLAAIISSEE

RREECCOONNNNAAIISSSSAANNCCEE DDEESS AACCQQUUIISS

MMÉÉTTIIEERR SSEEMMII--SSPPÉÉCCIIAALLIISSÉÉSS

PPAARRTTIICCIIPPAATTIIOONN SSOOCCIIAALLEE

FFOORRMMAATTIIOONN SSCCOOLLAAIIRREE

LLee 1155 mmaaii,, ddee 1177hh àà 1199hh

FFRRAANNCCIISSAATTIIOONN

CCOONNVVEERRSSAATTIIOONN AANNGGLLAAIISSEE

RREECCOONNNNAAIISSSSAANNCCEE DDEESS AACCQQUUIISS

MMÉÉTTIIEERR SSEEMMII--SSPPÉÉCCIIAALLIISSÉÉSS

PPAARRTTIICCIIPPAATTIIOONN SSOOCCIIAALLEE

FFOORRMMAATTIIOONN SSCCOOLLAAIIRREE

FFRRAANNCCIISSAATTIIOONN

CCOONNVVEERRSSAATTIIOONN AANNGGLLAAIISSEE

RREECCOONNNNAAIISSSSAANNCCEE DDEESS AACCQQUUIISS

MMÉÉTTIIEERR SSEEMMII--SSPPÉÉCCIIAALLIISSÉÉSS

PPAARRTTIICCIIPPAATTIIOONN SSOOCCIIAALLEE

FFOORRMMAATTIIOONN SSCCOOLLAAIIRREE

FFRRAANNCCIISSAATTIIOONN

CCOONNVVEERRSSAATTIIOONN AANNGGLLAAIISSEE

RREECCOONNNNAAIISSSSAANNCCEE DDEESS AACCQQUUIISS

MMÉÉTTIIEERR SSEEMMII--SSPPÉÉCCIIAALLIISSÉÉSS

PPAARRTTIICCIIPPAATTIIOONN SSOOCCIIAALLEE

FFOORRMMAATTIIOONN SSCCOOLLAAIIRREE

ouvertes
LLee 1155 mmaaii,, ddee 1177hh àà 1199hh

CCoonnvveerrssaattiioonn
aannggllaaiissee

DDéébbuutt: 9  septembre 2024 

HHoorraaiirree::  8 h 30 à 13 h 30 

LLiieeuu: Nicolet

Information ou inscription
Audray Rousseau
819 293-5968, poste 2401 
rousseauau@cssdlr.gouv.qc.ca

PPeettiitt    ggrroouuppee  : débutant et intermédiaire 
(entrevue pour déterminer le niveau)
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